
TRIMESTRIEL   
Les Sahéliens  

peuvent nourrir le Sahel 

AFRIQUE VERTE 

Afrique Verte International regroupe 4 
ONG de développement pour la sécurité 
alimentaire par la valorisation des céréales 
locales au Burkina Faso, Mali et Niger 

SEPTEMBRE 2010 NUMÉRO 59 

INTERNATIONAL 
ACTUALITES AcSSA au Niger  

AMASSA au Mali  
APROSSA au Burkina 

Afrique Verte en France 

La vie du terrain : Burkina, Mali, Niger 2 

Zoom sur la situation au Niger 
Université d’été du CRID 

 

3 

Nouvelles du réseau et du web 
 

4 

DANS CE NUMÉRO : 

U ne tendance à la baisse du prix des céréales sèches 

Le projet Femmes actrices du développement, 
acquis sur financement du MAEE pour la 
période 2009-2012, s’inscrit dans une logi-
que d’amplification de l’appui d’Afrique 
Verte aux transformatrices de céréales et 
de poursuite la campagne de plaidoyer 
conduite depuis 2007. L’objet de ce projet 
est de développer les programmes anté-
rieurs au Burkina, au Mali et au Niger, avec 
une approche « genre » destinée à accroî-
tre les pouvoirs des femmes à travers : (1) 
le renforcement des compétences profes-
sionnelles des transformatrices de céréales, 
en veillant à leur développement person-
nel ; (2) le développement des réseaux 
nationaux s’impliquant dans les rencontres 
sur les politiques agricoles. L’objectif final 
est de renforcer le statut et le rôle écono-
mique des femmes, notamment dans la filiè-
re céréalière, en s’assurant que leur pou-
voir dans la société augmente. Près de 
3500 femmes sont bénéficiaires du projet. 
 

Bilan après un an de programme : en 
dehors des formations, la valeur ajoutée de 
ce projet concerne le renforcement des 
réseaux de transformatrices et leur mise en 
avant sur la scène publique et politique. 
> Au Burkina, la Présidente du RTCF a pro-
fité de la tribune qui lui a été offerte lors 
de la bourse céréalière internationale fin 
2009 pour réaffirmer le rôle prépondérant 
des transformatrices et interpeller les re-
présentants du gouvernement burkinabè sur 
les accompagnements nécessaires de l’Etat. 

En parallèle, 30 groupements du Burkina, 
du Mali, du Niger et de la Guinée étaient 
invités par Afrique Verte à promouvoir et 
vendre leur production lors des journées de 
l’agroalimentaire de Ouagadougou (JAAL). 
> Au Mali, des représentantes de transfor-
matrices accompagnées par AMASSA ont 
porté leur plaidoyer lors de la réunion du 
Réseau de Prévention des Crises Alimentai-
res. La majorité des revendications concer-
nant le soutien économique à la filière a 
été reprise dans les recommandations fina-
les destinées aux décideurs des Etats, aux 
organisations intergouvernementales et 
autres acteurs de la sécurité alimentaire. 
> Au Niger, une forte sensibilisation a été 
menée lors d’ateliers « genre » et de 
conférences sur l’autonomisation des fem-
mes. S’en sont suivies des manifestations 
spontanées de transformatrices lors de la 
fête du travail et de la journée de la fem-
me qui ont permis d’obtenir des rencontres 
formelles avec la Directrice de la promo-
tion de la Femme et la responsable du vo-
let entreprenariat féminin de la chambre 
de commerce et d’agriculture du Niger. 
Ce sont des exemples parmi tant d’autres : 
dans les 3 pays, les réseaux se renforcent 
et saisissent les opportunités d’interpeller 
leurs élus. C’est pourquoi, en France aussi la 
campagne de plaidoyer continue car nous 
sommes convaincus que les Sahéliennes 
peuvent relever le défi de demain : nourrir 
les villes du Sahel avec les céréales locales. 

Après des hausses successives depuis le mois d’avril, les prix des céréales locales sont à la 
baisse depuis la fin août. Au Niger, le prix du mil est revenu au même niveau que l’an 
passé à la même période et 
les cours des céréales de-
vraient continuer à décroître 
si la prochaine récolte s’avè-
re aussi favorable qu’annon-
cé. La baisse est liée aux 
interventions des Etats et des 
organismes internationaux 
auprès des populations en 
difficultés. Mais comme le 
signale B. Nouhou en page 3, 
les récoltes étant d’abord 
consommées par ceux qui les 
produisent, la demande est 
moins forte sur les marchés et 
par conséquent, la spécula-
tion diminue. 

U n programme multi-pays en soutien aux sahéliennes 

Éditorial 
Le 7 septembre 2010, devant le 
parlement européen de Strasbourg, 
le Président du Mali insistait sur le 
renforcement des « menaces trans-
frontalières [...] qui se manifestent 
par des enlèvements d’otages et des 
assassinats » dans le nord du Sahel, 
une zone difficilement contrôlable. Il 
a ensuite interpellé l’ensemble des 
députés sur « le déficit profond d’u-
ne coopération sous-régionale face à 
des défis transfrontaliers ». 
Le 17 septembre, sept expatriés 
étaient enlevés au nord du Niger. 
Trois jours plus tard, les preneurs 
d’otages avaient traversé la frontiè-
re malienne. Si cette fois ce ne sont 
pas des membres d’ONG qui sont 
pris pour cible, aujourd’hui se pose 
donc à nouveau la question de la 
sécurité des étrangers au Sahel, et, 
par conséquent, celle des travail-
leurs humanitaires. Par prudence  ou 
par obligation, certains quitteront 
donc la « zone rouge » fixée par le 
Ministère des Affaires Etrangères. 
Les ONG locales continueront les 
actions auprès des populations du 
nord afin d’éviter que la jeunesse ne 
soit tentée, par désespoir, de gon-
fler les rangs de « l’aqmi » et de 
leurs réseaux. Mais qui assurera leur 
sécurité ? Et avec quels moyens ? 

Comparaison du prix du mil dans les 3 capitales
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Ouagadougou Bamako Niamey

Défilés à Niamey, le 1er mai 2010 
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A PROSSA et AMASSA sélectionnés pour le projet E-ATP  
Le projet ATP (Agribusiness and Trade Promotion )
est  une  initiative  de  quatre  ans  (avril  2008-
septembre 2012) financée par l’Agence des Etats-
Unis pour le développement international. Le pro-
jet E-ATP élargit le champ d’action de ce pro-
gramme en cours. Il vise à accroître la valeur et le 
volume du commerce agricole intra-régional en 
Afrique de l’Ouest. Il doit contribuer à atteindre la 
cible de 6% de croissance agricole annuelle fixée 
par le  Programme Général  de Développement 
Agricole de l’Afrique du NEPAD1.  
 

Le projet se concentre sur trois chaînes de valeurs 
(mil/sorgho, riz, volaille) pour faciliter la mise en 
relation  des  zones  de  production  vivrière 
(excédentaires) avec les marchés de consommation 
(déficitaires) d’Afrique de l’Ouest. Les associations 
AMASSA et APROSSA, membres d’Afrique Verte 
International, ont été retenues comme organisations 

clés partenaires de ce projet pour contribuer au 
développement  de  la  chaîne  de  valeurs  mil/
sorgho. Cette sélection est la reconnaissance de 
leur contribution significative sur le commerce cé-
réalier pour contribuer à la sécurité alimentaire 
sous régionale. En outre, elle atteste de la réussite 
de l’autonomie acquise depuis 2005. 
 

Par cette collaboration, le projet E-ATP propose un 
soutien à AMASSA et APROSSA pour le renforce-
ment de leurs capacités destinées à mieux promou-
voir et assister les intervenants des filières céréa-
lières mil, sorgho, maïs et riz au Mali et au Burkina 
Faso. Les organisations paysannes sont associées 
au projet  et  bénéficieront  d’un  programme de 
formation et d’évaluations intermédiaires destinées 
à maximiser l’impact des actions mises œuvre. 

 

Philippe Ki, coordinateur national 
APROSSA - Afrique Verte Burkina 

Cette année, le Niger a connu une nouvelle crise 
avec 7 à 8 millions d’habitants confrontés, à des 
degrés divers, à des difficultés économiques et 
alimentaires graves. Au niveau nutritionnel, on note 
une forte détérioration des indicateurs, en particu-
lier de la malnutrition aigüe qui passe de 12,3% 
en 2009 à 16,7% en 2010 : les enfants ont été 
particulièrement touchés avec plus de 500.000 cas 
cette année. Aujourd’hui, selon le PAM, les inter-
ventions de l’Etat et des partenaires au dévelop-
pement (aide alimentaire gratuite, ventes de cé-
réales à prix modérés) ont eu des impacts positifs : 
les taux de malnutrition semblent se stabiliser et la 
situation générale tend à s’améliorer avec une 
baisse des prix alimentaires sur les marchés. 
 

AcSSA Afrique Verte Niger a déployé un mécanis-
me d’urgence et développement pour répondre 
localement aux difficultés des populations. Nous 

souhaitions avoir l’avis de Bassirou Nouhou, secré-
taire exécutif à Niamey, sur la situation dans les 
zones d’interventions d’Afrique Verte. 
 

M. Nouhou, comment évolue la situation dans 
les localités couvertes par les projets en cours? 
« La conjugaison des efforts de l’Etat et des parte-
naires au développement a eu un impact positif sur 
la sécurité alimentaire des populations, notamment 
rurales, qui étaient les plus affectées. Les multiples 
actions entreprises (distribution gratuite, vente de 
céréales à prix modérés, travail contre argent…) 
ont pu contenir la crise dans une proportion moin-
dre. Aussi le bon niveau de développement des 
cultures présage une évolution positive dans les 
jours à venir. Il faut noter que la coordination des 
actions sur le terrain a été meilleure que par le 
passé, même si des efforts restent à faire encore 
dans ce sens ».  

A cSSA : Zoom sur l’actualité au Niger 

1 NEPAD : Nouveau Partena-
riat pour le Développement de 
l’Afrique, programme de  
l’Union Africaine  
 
2 P4P : Projet Purchase for 
Progress du Programme  
Alimentaire Mondial 

A MASSA partenaire du P4P du PAM 
Afin d’aider les petits agriculteurs, en particulier 
les femmes, à tirer le maximum de bénéfice de 
leur production, à accéder au marché, à augmen-
ter leur production et leurs revenus, dans le but de 
lutter contre les causes profondes de la pauvreté, 
le Programme Alimentaire Mondial (PAM) a mis en 
place, en 2009, l’initiative P4P2 (Achats au service 
du progrès) dans 15 pays africains dont le Mali.  
 

En cette deuxième année de programme, pour 
atteindre les objectifs fixés, le PAM envisage d’a-
cheter plus de 1.000 tonnes de mil auprès des 
petits agriculteurs du pays. Des conventions de 
partenariat ont été signées avec plusieurs structu-
res nationales dont AMASSA. Ce programme origi-
nal permet aux organisations paysannes (OP) 
d’accéder aux marchés institutionnels afin d’ali-
menter les zones déficitaires du pays. Quatre as-
sociations paysannes partenaires de AMASSA se 
sont engagées à livrer 245 tonnes de mil dans ce 

cadre : 70 tonnes sont attendues de l’OP de Taga-
ri ; 100 tonnes seront livrées par la Coopérative 
Merebara de Tendely (zone de Koro, région de 
Mopti) ; l’UCPTC de Koutiala s’est engagée à hau-
teur de 50 tonnes ; 25 tonnes sont prévues avec 
l’Union des femmes de Farakala (région de Sikas-
so). Ces stocks de céréales doivent être livrés au 
plus tard le 31 décembre 2010.  
 

Avec une production prévisionnelle de plus de 7 
millions de tonnes, toutes spéculations confondues, 
lors de la campagne agricole 2010-2011, l’excé-
dent céréalier devrait être sensible, générant de 
probables baisses de prix. Si ces chiffres sont 
confirmés, les OP pourront respecter leurs engage-
ments. Ce programme devrait ainsi permettre aux 
bénéficiaires d’obtenir des revenus les mettant à 
l’abri des aléas du marché.  
 

Mohamed Haïdara, coordinateur national 
AMASSA - Afrique Verte Mali 

Remise des contrats signés 
entre le PAM et les          

représentantes de l’Union de 
femmes de Farakala 

Suite page suivante 
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Z oom sur l’actualité au Niger (Suite) 
Quels sont les principaux besoins persistants 
dans ces zones? 
« Au cours de la décennie 2000-2010, la Niger a 
connu deux grandes crises alimentaires majeures 
(2005 et 2010). On observe ainsi que les grandes 
crises deviennent récurrentes, plus fréquentes que 
par le passé où elles étaient observées avec une 
décennie d’intervalle. Les besoins persistants sont 
donc liés à la nécessité d’une transformation struc-
turelle de l’économie rurale, ce qui demande un 
accompagnement plus soutenu des producteurs 
pour qu’ils améliorent leurs systèmes de production 
et de commercialisation. C’est à cela que s’attèle 
AcSSA en adoptant « l’approche filière » comme 
stratégie d’intervention. Cela consiste à appuyer 
les acteurs tout le long de la chaine : amélioration 
de la production, perfectionnement des systèmes 
de commercialisation et valorisation auprès des 
consommateurs des céréales locales transformées 
par les groupements de femmes ».  
 

L’approche des récoltes de la campagne agricole 
à venir a-t-elle une influence sur la baisse ac-
tuelle des prix sur le marché?  
« Tout naturellement, parce que dans plusieurs 
zones agricoles le mil est arrivé à maturité. Les 

producteurs de ces zones n’ont donc plus besoin de 
recourir au marché pour leur consommation quoti-
dienne de céréales. L’autoconsommation prend 
progressivement une proportion plus importante 
dans l’approvisionnement des producteurs agrico-
les au détriment du marché ».  
 

Un mot sur la situation au nord Niger après l’en-
lèvement de 7 étrangers à Arlit. Cette situation 
complique-t-elle l’intervention des équipes 
d’AcSSA sur le terrain? 
« Ce qui est arrivé à Arlit le 16 septembre 2010 
a choqué toute la population du pays et a créé la 
psychose dans plusieurs zones. Dans la région d’A-
gadez, nos activités sont concentrées dans le dé-
partement de Tchirozérine qui est limitrophe à la 
zone d’Arlit. Nous avons aussi trois départements 
(Filingué, Ouallam et Tillabéry) dans la région de 
Tillabéry qui partagent une longue frontière avec 
le Nord Mali. Pour l’instant nos équipes travaillent 
normalement avec la plus grande prudence requi-
se. Toutefois, c’est tout à fait dommage que nos 
partenaires qui viennent de l’Europe ne puissent 
pas se rendre facilement dans certaines localités 
pour voir la réalité du terrain et apprécier le tra-
vail que fait AcSSA ».  

3 CRID : Centre de Recherche 
et d’Information pour le   
Développement 
 
4 RADSI : Réseau Aquitain 
pour le Développement et la 
Solidarité Internationale 
 
5 GRDR : Groupe de recher-
ches et de réalisations pour le 
développement rural  

U niversité d’été de la Solidarité Internationale 
Du 7 au 10 juillet , l’Université d’été de la Solida-
rité Internationale se déroulait sur le campus uni-
versitaire de Bordeaux 3 avec comme thème cen-
tral « Ecologie, social, libertés : la solidarité interna-
tionale comme sortie de crise ». Organisées par le 
CRID3 et le RADSI4, ces rencontres ont regroupé 
près de 250 associations intervenants lors de 11 
modules de formation et 32 ateliers thématiques 
auxquels ont assisté près de 1000 participants. 
 

Module 10 : « Droits humains et dignité, à cha-
cun son rôle » : organisé par Terre des Hommes 
France sur le droit à l’alimentation comme outil 
opérationnel contre la faim.  
Après un descriptif des significations et implica-
tions de ce droit fondamental par les représen-
tants d’OXFAM France et du CCFD, Afrique Verte 
a présenté le cas des transformatrices de céréales 
au Sahel : un exemple concret et positif de projet 
de développement favorisant l’implication d’orga-
nisations locales pour rendre effectif le droit à 
l’alimentation dans leur pays. La projection du film 
plaidoyer « les Sahéliennes peuvent nourrir le 
Sahel » est venue ponctuer cette intervention avant 
de laisser place à un débat avec les participants.  

Atelier 1 : « Regards croisés sur deux stratégies 
différentes de sécurité alimentaire en Afrique de 
l’Ouest » : organisé par le GRDR5 et Afrique Ver-
te autour des cas du Mali et de la Mauritanie.  
Les Etats d’Afrique de l’Ouest développent des 
politiques de sécurité alimentaire différentes qui, 
confrontées à des périodes de tension des marchés 
- crises successives depuis 2008 notamment - peu-
vent montrer leurs limites. A partir des exemples 
opposés de deux pays frontaliers (soutien au mar-
ché céréalier local au Mali, importations et aide 
alimentaire en Mauritanie), Afrique Verte et le 
GRDR ont exposé leurs méthodologies d’interven-
tion adaptées aux contextes nationaux et dé-
ployées pour contribuer à une meilleure sécurité 
alimentaire des populations locales.  
L’idée forte ressortie de l’atelier après des échan-
ges autour d’autres expériences est de  « proposer 
aux pouvoirs politiques des alternatives concrètes 
pour la souveraineté alimentaire s’appuyant sur les 
ressources et stratégies locales des paysans et pro-
ducteurs » 
Retrouvez la fiche et diaporama de l’atelier dans 
les actualités du site www.afriqueverte.org   

Malgré les problèmes de sécu-
rité qui nécessitent des précau-
tions supplémentaires, les équi-
pes d’AcSSA Afrique Verte 
Niger continuent leurs actions 
dans le nord du Niger.  
Alimane, animateur de l’anten-
ne d’Agadez, maintient ses 
missions auprès des popula-
tions de la région touchées par 
la crise cette année encore. 

« Les besoins 
persistants sont donc 
liés à la nécessité 

d’une transformation 
structurelle de 

l’économie rurale ... » 



Vous pouvez désormais faire vos dons 
en ligne via notre site Internet, en 
cliquant sur l’onglet « Agissez »  

en page d’accueil, grâce au service de 
paiement sécurisé PAYPAL. 

 

 OUI, je soutiens les paysans et les transformatrices du Sahel ! 
 
     Je fais un DON de : __________ €  

     Je souhaite recevoir des informations pour devenir membre d’Afrique Verte 
 (cotisation annuelle :  40 €/an ; étudiants : 15 €/an) 

Si je suis imposable, mes dons et ma cotisation à Afrique Verte sont déductibles de mes impôts pour 66% de leur montant 
dans la limite de 20% de mon revenu imposable.  

Veuillez trouver ci-joint un chèque à l’ordre d’Afrique Verte d’un montant total de __________ €.  
� Mme  � Mlle  � M.   Prénom _________________ Nom ____________________________ 
Adresse_______________________________ Code postal ______ Ville _______________ 
Tél. ___________ E.mail ________________________  Profession (facultatif) ______________ 

 

Coupon à retourner à : 
Afrique Verte  

12-20 rue Voltaire 
 93100 Montreuil 

� 
Septembre 2010 - N°59 
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AFRIQUE VERTE  
12-20 rue Voltaire  
93100 Montreuil 
01 42 87 06 67  

afriqueverte@wanadoo.fr  
www.afriqueverte.org 

 

EN NORD-PAS-DE-CALAIS  
Albert Wallaert 

albert.wallaert@neuf.fr  
ou cdsiboulogne@ritimo.org 

 

EN BRETAGNE  
Yves Saintilan 

ysaintilan@sfr.fr 
 

EN RHÔNE-ALPES 
Tatiana Kaboré - Espace Afrique 

espaceafrique@hotmail.fr 

B rèves des pays 

Nouveautés sur le web 
 

Retrouvez en ligne sur 
www.afriqueverte.org 

 

France : diaporama Regards croi-
sés sur des stratégies différentes de 
sécurité alimentaire en Afrique de 
l’Ouest présenté à l’Université d’é-
té de la Solidarité Internationale. 
 

France : Olozim, nouveau Web 
partenaire. Plus d’infos dans la 
rubrique « nous aider ».  
 

Burkina : « Les TIC révolutionnent le 
commerce », extrait vidéo sur le cas 
du commerce agricole. (Voir Actua-
lités Burkina). 
 

A venir… un nouveau document de 
plaidoyer en soutien aux transfor-
matrices de céréales est en prépa-
ration. Il sera en ligne sur notre site 
en novembre 2010. 

MALI 
Du 21 au 24 septembre, le Mali a or-
ganisé des festivités pour  le cinquante-
naire de son indépendance. Au pro-
gramme : défilés militaires, feux d’arti-
fices, inauguration du parc national du 
Mali, garden party, bals populaires, 
animations et initiatives citoyennes… 
Dans le pays certains s’élèvent contre 
les 7 milliards de FCFA (plus d’un mil-
lion d’euros) dépensés pour cette occa-
sion. La vice présidente du comité d’or-
ganisation indique que près de 60% 
de cette somme représente des inves-
tissements en infrastructures pour l’ave-
nir, notamment le Monument du cin-
quantenaire érigé sur la berge du fleu-
ve Niger dans le cadre d’un grand 
projet de développement.  
 

BURKINA  
Au Burkina, le cinquantenaire de l’indé-
pendance sera célébré le 11 décem-
bre prochain à Bobo Dioulasso ; les 
préparatifs sont encours et nous revien-
drons sur cet anniversaire. En atten-
dant, les burkinabè pourront participer 

aux festivités du Salon International de 
l’Artisanat de Ouagadougou (SIAO). 
Les transformatrices du Burkina, Mali et 
Niger y présenteront leurs produits du 
27 octobre au 4 novembre prochain.  
Mais l’actualité se focalise sur les pro-
chaines élections présidentielles qui 
auront lieu le 21 novembre 2010. Au 
pouvoir depuis 1987 et réélu en 2005, 
l’actuel Président Blaise Campaoré 
sera candidat à sa propre succession. 
 

NIGER 
Le Niger s'apprête à repousser d'un 
mois le processus de restitution du pou-
voir aux civils. En conséquence, le pre-
mier tour de l'élection présidentielle 
aurait lieu le 31 janvier 2011. La série 
de scrutins, qui s'ouvrira le 17 novem-
bre par un vote sur la nouvelle constitu-
tion, comprend également des élections 
législatives. L'objectif est de rendre le 
pouvoir aux civils, après le coup d'Etat 
de février 2010. L'entrée en fonction 
du nouveau Président élu devrait donc 
avoir lieu le 8 avril 2011. 

C omités locaux : dates à retenir en région 
 BRETAGNE 
Dans le cadre du forum de la Solidari-
té, le Point Information Jeunesse de 
Concarneau organise une manifestation 
le 20 novembre 2010, au Centre des 
Arts. Une vingtaine d’associations de 
solidarité, dont Afrique Verte Bretagne 
vous accueilleront lors de cette journée 
projection-débat sur le thème de la 
condition féminine et du droit des fem-
mes. Clément Sommier tiendra un stand 
et présentera le film Les Sahéliennes 
peuvent nourrir le Sahel. 
 NORD PAS DE CALAIS 
• A l’occasion de la Semaine de la 
Solidarité Internationale, les associa-
tions membres du CDSI de Boulogne, 
dont Afrique Verte, organisent une 
interpellation des élus  sur les Objectifs 
du Millénaire pour le Développement.  

• A Calais, l’association Misola partici-
pera à la campagne Alimenterre. Des 
projections-débats se dérouleront du 
18 octobre au 12 novembre au cinéma 
de l’Alhambra.  
Plus d’infos : www.cfsi.asso.fr  
 RHÔNE ALPES  
Comme chaque année, la place Belle-
cour à Lyon hébergera le Village de la 
Solidarité Internationale, du 12 au 14 
novembre. Espace associatif, conféren-
ces-débats, marché de commerce équi-
tab le ,  an ima t io n s  c u l t u re l l e s , 
de sensibilisation, expositions sont au 
programme. Afrique Verte tiendra un 
stand d’information sur les activités en 
cours et notamment sur la suite de la 
campagne de plaidoyer en soutien aux 
transformatrices de céréales. 
Plus d’infos : www.lasemaine.org 


